
CARTES D’AFFAIRESDU et, lut annonçant eu résultat, lut tilt 
qu’il se souviendrait .les services de son 
père. Vauquelain lui remit ttu exemplaire 
de son Mémoire sur la fdoprspMs de l'A­
frique. Quel lues mois «près, le roi lui 
confia une mission très dillicitle au Ma- 
roc, el il's'en acquitta «ta la manière la 
niua satiaftiisanlo. Kn 1777, 1 » Franco ay- 
anl résolu J'ouvrir dos relations suivies 
avec l'extrèmo Or .oui, ta roi l> nomma 
son consul *n*ijhin0. M. Vduqiielaiu ob­
tint un exequatur do l’empereur Kiaii- 
Loung, qui léguait alors Ce fait donuU 
ne s'est jamais reproduit M. Vauquelain ; 
a rendu de très grands services et a lais- 

de très beaux souvenirs un (Jhinv,dans 
ce mystérieux et riche pays où notre mè­
re patrie promène en ce moment, haut et ; 
lier, le drapeau tricolore."

i êvfkttin de la SoeiéH de <iéo
frapkte de Rochefort

(Année Î685-1886)
La Renontaur des Chevaiu
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(Hall's Haïr Renewer.)
A été la première préparation parfaitement 

adaptée à la guérison dee maladie» du ouïr 
chevelu, et la première aussi à reudre, au* 
cheveux gris et flétris, leur couleur primitive, 
leur croissance et le lustre brillant du Jeune 
âge. De nombreuses imitations ont suivi, 
mais aucun.» ne possède les éléments rèqale 
pour In conservation do la chevelure et du cuir 
chevelu. Le ItâNovATBun des cheveux 
de Hall a constamment grandi dans l'estime 
publique, et sa renommée s'est propagée dans 
toutes les parties du glebe, tant 11 répond A 
un besoin général.

Le succès sans précédent qu'il a obtenu 
n'est UQ qu' à une cause : " 11 tient ce qu'il

Les propriétaires du Rénovatev* ont été 
souvent surpris de recevoir de» commando» 
du pays lus plus éloignée, alors qu'lie n'a- 
valent rien fail pour introduite leur prépara­
tion dans ccs contrées.

Lo HA.novatei b uns Cheveux du Hall, 
méiiA) employé pondant un tempe trôe court, 
produit uu effet favorable à l'apparence per­
sonnelle.

U nettoie le cuir chevelu de toute Impu­
reté, guérit toutes les humeurs, la lièvre, em­
pêche les cheveux de devenir sec», par con­
séquent la Calvitie n'est plus a craindre. 11 
stimule l'action des glandes affables, et lce 
mat A mémo de produire une nouvelle crois-

Les effets do eotte préparation ne sont pas 
passagers, comme ceux des préparations alco­
olique», ils restent longtemps, co qui la rend 
supérieure et économique.

•—îÎDUÎîCapitaine de Vaisseau 
Vauquelain

fAUCHBH UK HAINTMALRItiK. *-■ 
«là à l’Assemblée leflilatlv* .lu 
census, ebsveller Un le lésion 

d'honneur

Charland & Tellier
( Suite tl Pin.)

Voilà, on peu «le mots, co quo j’ai pu 
rocueillir sur la vie to co grand oublié 
do noire ht&loirc. Pour vous bien faire 
comnrondre colle oxislonoo, qui fui pros- 
quo loulocnlèro consacrée au survie e du 
notre pays, j’ai dû rceourir aux mémoires, 
au? archive», aux lettres du siècle der­
nier. Kn réunissant ces restes épars, j’ose 

' * ‘ revivre celle

fffadame, lui écrivait-il, je sais que 
ifeur Vauquelain a servi le Roy avec 
Hé et un courage extraordinaires 
un héron, mais 4ce n’est pas un no- 
1 J'ai une foule de fils de famille qui 
lent après des promotions. Il ép­
iait autrefois à la marine marchan- 
» lui conseille d'y retourner. ” 
ait ce même Berryer qui recevait 
ir de Bougainville celle boutade ; 
galnvllle le sùnplialt de faire un 
pmUptiinn effort pour sauver b*

SÉ5SW
espérer avoir roussi à faire 
ènoigiquo ligure de Vauquelain, . „ 
vanl son génie do marin, voyait s’incliner 
sans réplique Anglais el Français.

llèlas ! Vauquelain n’est pus lo seul de 
nos héros nui soit ignoré aujourd'hui, « t 
peut-être viendrai-j-, un jour, vous ra­
conter les épisodes de lu vie maritime de 
nos corn patriotes, de Le Moyne d'Ibgrville, 
du capitaine do vaisseau Clau le-Charles 
Deuys de'Bonn» venture, _ dos doux «mi- 
raux do Vaudreuil, dès amiraux Redout el 
Martin, tous nés au (Jadsc-u, la majorité à 
Québec.

Peut-être, à la suite de ces études vous 
parlerai-je d’autres marins canad tons-fran­
çais qui, dans leur humble sphère, ont ser­
vi et honoré la Franco à l’ogal de cos 
grands noms que portèrent nos gouver­
neurs, les amiraux de la tinlissonnidro et 
de la Conquière, .le ne le cache pas, J'ai- 
rae ces récits simples, remplis do patrio­
tisme, de poudre, racontant les tours de 
force maritimes «pie lirent ces illustres ma­
rins, et je sens qu’ils ne peuvent manquer 
de plaire aux descendants de ceux qui y 
contribuèrent el en prirent leur largo
^Lo Nil garde encore l’écho «les joyeux

J. M- E. Perreault
Avooat

STE-JULIENNlï - - • P. Qir, lui dit lo ministre Int
I le feu est à la maison, ou

Jet écuries
Bureau du soir, consultations etc 

Sl-Jûcques de l'Achigan.
M. Perreault suivra les Cours «I

pas du moi itspas du moirts que* vous 
I un cheval ; lui dit carré-
(Siuville
avis du ministre, Vau«|ue- 
ee 1763, un brevet de tici- 

aaaau. Le mémoire auquel

suivra 1 
Joliolte et do l'Assomption.

dates, NOTAIRES.le partie de la marine roya- 
i,«ans peine, élevé à ce gra­
ttait en rang de parvenir 
iers postes.
ilin, ministre de'la marine, 
Itou officier capable de s’ac- 
tommlssion importante dans 
les, donna, par commission 
lent d’un vâisseau de soix- 
■L.yeuquelain. tie choix 
Ha jalousie de la marine 
MH plueieurs obstacles à 
auquelain en triompha, et 
befort pour se rendre aux 
; Pendant la traversée cet 
ine essuya ses plus grands 
|e la part des officiers de 
commandait. Botin, il ar- 
k*ot à Pondichéry, remplit 
| sa mission et revint en

«Buckingham's Whisker Dye.)
C. C. 11. «BAUDOIN,

NOTAIRE.

BUREAU: Pot U voisine de 1’Hotel Rivard

RUE NOTRE-DAME,
JOLIET T E

mpérieure à tontes les Poudres de Condition qui inondent le marché et dont un granit 
nombre ne août en partie composées que de graine de Lin moulue.pour Iss Favoris

Change A volonté la barbe et les favoris en 
un cbâtitiu foncé naturel ou en noir. La 
couleur est permanente et ne disparaît pua 
en se lavant. 1a preparation étant simple 
on l'appliqno facilement.

PÜâPARft* PAR

R. P. Hall A Co., Nashua, N. H.
Cbes tous loe marchand» do M«-<l«clnrs.

Entorses, Suroe (Splint*), Veseigons, Dtqilaerinent de la Rotole, Plaies, Boitefles 
de tout geiiRe, Vrevatwes, Enflure» et Excroissances de» jointures ou de» autres
parties «lu corps chez le cheval.

Le “ Sjmivin-Cure de Vink ” est véritablement une des plus étonnantes décou­
vertes «!«• notre siècle.

• Employé d temps, il prévient la formation de l'Eparvin (Nœud) et si VEparvh| 
est forme, il ]<• fait disparaître d’une manière si complète qu’un vétérinaire ne 
pourrait affirmer que le «ht-val ait jamais été barré. I.e '• Kpa vin-Cure de Vink** 
ne fait pas tomber le poil, il ne produit jas de plaies, il est facile à employer «fc 
son usage ne présente aucun danger.

Ce lininrent est aussi employé avec le plus giv*id succès chez l'homme dan» 
les cas de Rhumatisme, Entorses, Enflure», etc.; son effet sur la chair humain* 
est vraiment magique.

Des instructions très complût*», expliquant la manière de s’en servir, accom­
pagnent chaque bouteille.

Vendu eu bouteilles de 50c. et de $1.00.

KZ1NA a DESOHMIBRB, Notaires pu 
blics. Bureau, rue Manseau, Jo Italie

nôtres, des pilotins, dos pilotes des capi­
taines au long-cours .«jui sont considérés 
comme comptant parmi !♦*$ premiers ma­
rins du momie ? Les amiraux (lommeroll 
Jfac Clintook, Gtlibct, Thomasset, Halll- 
gon, de Freycinet, lo. vice-amiral Peyron, 
ministre de la marine de France, se sont 
plu à le répéter maintes fais à ceux qui 
recevaient, en rade de Quebec, l’hospita­
lité de leur boni

Personne de nous ne s’étonnait de î’u- 
namité de ces officiers généraux à ce pro­
pos, cat tous nous nous rappelions que les 
ancêtres de nos matelots, de nos pilotes 
el de nos capitaines uu long-cours, ser­
vaient autrefois sous des commandants 
dont le type se personnifie tout entier dans 
le môle caractère de Vauquelain, le héros 
«le («ouisbourg et de la Poiutc-aux-Trem­
bles.

La mer est ingrate, me direz-^us. La 
fln prématurée du capitaine «le VAlalanle 
en fait une preuve. A quoi bon encoura­
ger pareille carrière T

Eh bien ! je conn ita les marins et je les 
sais par coeur. Si Vauquelain eût vécu, 
il aurait répondu ce «jue «lisait, on pareil 
ca», un vice-aroir*J de France .

—Je suis loin de me plaindre «le la Pro­
vidence. Si j’avais à recommencer une 
nouvelle existence, je ne choisirais pas

ft RI VEST, Notaire, Coin «les Hue» 
,du Portage et St. Pierre, l’Assomption

B. CHBVIONY, Notaire, H 
.lace de la Rue Notre-Dame, W SPECIFIQUE DU PROFESSEUR VINK.-**

Pour prévenir et guérir radicalement la Toux épizootique et la Gourme. 
Le “ Spécifique de Vink” est employé depuis prèa de 26 an» aux Etats-Unis 
avec un immense succès.

Lors de» ravages de l’Epizootie en 1872, nombre de chevaux n'échappèrent au 
terrible fléau que grâce au **Spécifique de Vink." Chose remarquable, le» che- 
ivaux auxquels on administra le “ Spécifique " recouvrèrent une santé («arfaite, 
ne conservant aucun reliquat de la maladie. Le “ Spécifique-'de Vink ” est dans 
de grosses boite» (contenant près du double des boîte» de Poudre Dé putative) et 
M vend 76c. la boite.

•nlvante. MARCHE DE JOLIETTKPrsslin e’àuii plu, «Ion Le , mu» uu in nui auun o-uoiuv, •» .
lionne résidence de Dame Vve Mt:lançonel celui qui lui

de connaître Vauque- 
ir dee rapperu de la 
I «a brave maria e»t HUISSIERS.Samedi, 2 Oct 1886.

B. ÜESY, Huissier de la Cour Supé­
rieure et de la Cour d’Appel, et 

Gram’-Connétable. Joliette.

F AR1N8. Tonte» les préparations ci-haut nwntionnée» sont réellement dre préparation!» 
de haute valeur et qui ont fait leurs preuves. Mille certificats peuvent en atteetei 
l’dliv-acite. Faute dVapace, nous ne citerons que le suivant.

M". Amalile 1-afrenière, citoyen de» plu* honorables et bien connu de Saint* 
Germain «le Grantham, cojpté ue Dniminonil, et qui «iepuie de nombreuse» aimées, 
pratique l’art vétérinaire avec an grand succès, s'exprime ainsi: “ Je dois à le 
vérité «le déclarer que depuis pbisieur* années, et en maintes circonstance», j’ai 
fait usag«’ de la “ Poudre Dépurâtive «le Vink ” du “S|>éatique de Vink contre 
la toux, 1 épizootie et la gourme," du “ Vermifuge de Vink, «lu “ Colic Cure de 
Vink” et du “ Spavin-Cure de Vink"; j’ai employé eus pnqiarations dans le* 
maladies jour leaqmlles elles sont recoin inan «iées avec le plus grand succès dans 
Unis les cas Voilà bientôt vingt ans que je m’occupe de soigner les chevaux, et£ 
je le «létlaru sans hésiter : les Reiné.h:» de Vink sont véritablement, suivant 
Uioi, ce iiu’il y a de mieux à employer duns le traitement des maladies pour les­
quelles ils sont préconisés. Isur effet est prompt et sûr, et ils peuvent film 
employés sans aucun danger ]*>ur l’animal ainsi traité."

Sr-Ghumais i>k Grantham, AMABLE LA FR F. N 1ÈRE
20 Décembre 1884. IM DESROS1ER8.

9 clt %
Flour de blé par 100 Ibs... 2 00 à
Fleur do Seigle do%........... 1 50 -
Fleur de Bled-d’Indo db... 1 60 - 
Fleur do Sarrasin do.t 60 - 
Fleur d'avoine do............. 2 00 „

Volailles et Gibibhs

*Montomart. se-VERMIFUGE DU PROFESSEUR VINK."Tria
Remède hautement recomm:m«lé pour l’expulsion des vers et autres parasites 

dont les chevaux sont habituellement infestés. Ce “ Vermifuge ” en usage depuis 
nombre d’années donne la plus entière satisfaction. Nous ne saurions trop en 
recommander l’usage à ceux dont les chevaux souffrent de la vermine. I.a négli­
gence à cet égard a souvent causé la perte d’uiî animal de vab or. Quand lo 
cheval a mauvais poil, longue son appétit <‘st irrégulier, qu’il mord sa crèche et 
qu’il se frotte contre sou entre-deux, il y s tooTà parier «|u’il a des vers. No 
tardez pas, dans ce cas, à lui administrer le ** Vermifuge de Vink." Prix 60c.

W COLIC CURE DU PROFESSEUR VINK.tm
Remède infaillible contre la colique des chevaux, maladie d'autant plus dan- 

gereuse qu’elle accomplit son œuvre destructive en très i«eu de temp. Dans 
beaucoup de cas où on l’a employé, le “ Colic Cure ” a «tonné un soulagement 
immédiat alors que différents autres remèdes étaient restés impuissants. Quo 
tout propriétaire de cheval ait donc le soin d’avoir toujour^ ch«-z lui une bouteille 
de *• Colic Care " et il sera en état de faire face à cette maladie ai redoutable.

dee terres des

B PANNETON, huissier de la Cour 
«Supérieure pour le District de Jo 
licite, se charge de toutes collections, 

qu’on voudra bien lui confier ; soit dans 
la ville ou dans la campagne.

2-l-’86-ua

Les eollicileti
nièrent les yeux

ou quatre mois
reçut l’ordre qui

0 20 0 25Poules par couple..
Poulets «lo no......
Dindes do do....
Qies do do....
Perdrix par couple 
Pigeons «lomestiquos do.. 0 20 
tianarils par couple....... 0 00
Lièv-es par couple..^ 0 00

jnpWHyl devoir en 
mailles rendre comp- 
lodes. Mais, avant 

i seance lui fit un de- 
remercier plusieurs 
qui n’avaient point

0 50 0 55
0 00 0 00

AVIS AUX MERESa oo
o oo

Etes-vous troublées la nuit et tenue 
éveillées par les cris et tas gémissements 
d’un enfant qui fait ses dents ? S’il en est

0 00er dans disgrâce II
sur lo soir et fut trouvé

immédiatement acheter 
une bouteille «lu Sirop calmant dk Mdp 
Winslow pour la dentition des enfants. 
Sa valeur est incalculable. Il soulagera 
immédiatement le pauvre j»etil mnla-le

Viandes.iu les auteurs.
F.n rente chez les Pharmaciens et les Marchand* en général. Si votre mar* 

chuml n’a pas ccs articles, ditcs-lui de seules procurer chez :
MM- Hu«lon, HcWrt et Cie, 301 rue St-Paul, Montreal.
“ K' rry Watson et Cie, coin d« » rues St-Pauh et St-Snlpice, Montréat 
4* Kenneth Camp lie 11 et Cie, 608 rue Craig, Montréal.
'* Evans, Sons & Mason, 37, rue Nt-Jean-lUptiste, MontréaL 
** L. RobiUill», Pharmacien-Ch i miste, Joliette.

Cea messieurs sont en état de fournir au commerce les ** Remèdes Infaillible# 
de Vink ” en quantité voulue.

Lard par 100 Ibs......
Lan! frais par Ibs....
Lard salé.......... ..........
Boeuf par Ibs........«..
Mouton par livre.... 
Agneau par quartier. 
Veau do do... 
Sàucisse par Ibs........

7 50tr de n’imi
à lutter conl les pré- 0 09 o lo Fiez-vous-y, mères, il n'y a pas de doutes 

là-dWssus. Il guérit la dyssenlerie el la 
diarrhée, règle l’estomac et les intestins, 
guérit U colique venteuse,amollit les gen­
cives, réiluit l’inflammation, et donne de­
là force et de l’énergie à tout le système 
Le Sirop calmant de Mde Winslow pou» 
la dentition des enpants est agréable au 
goût, et est la prescription de l’une des 
plus vieilles et des meilleures femmes 
nourrices et médecins des Etats-Unis, et 
est en vente par tous les droguistes de 
l’univers. Prix 25 cent» la bouteille.

Demandez et assurez-vous si l’on vous 
donne le sirop calmant de Mme Wins­
low, et n’en prenez point d’autre.

ppeea toujours son dé- 
ractère. ses états de 
i»roe sans borne, aux 
«illations qui le soi-

« 09
0 06

WtT SPAVIN-CURE DU PROFESSEUR VINK.-**
Uniment merveilleux pour guérir promptement et radicalement F parvins 

(Nœuds) MoUm (Wind Galls) Fourbure* Jvdous (Puffe), Forme (Ring Bone)
«arrière.

In était fort bel
la douceur et la La femme au fouetill one figure et une tenue ÜBALNS.

courage in-

S. P. CHAMPOUX
EPICIER

En Gros et En Detail

ARBRES FRUITIERS AVIS DE CHANGEMENT D'AGENGE
POUR LA VENTE DES LUNETTES ET LORGNONS EN .PURS 

CRISTAUX DE ^

modestie Avoine par minota........«
Orge par 50 ibs................
Bled par minois...........
l’ois par minots.........
Sarrasin 50 Ibs .......«...
Seigle........................ .........
Ble«l «l’Inde do..................
Graine de lin par minot..
Graine de miL................
GrUine de trèfle par livre. 
Graine de trèfle blanc...

étaient grandes, 0 60Saint-Louis, 11— Les personnes qui 
passaient samedi après- 
la 9e rue, ont assisté A une 
extraordinaire. Da.ia une

Phüm la marine française 
lima lignes le portrait «!*• 
qui fall dire à notre grand

midi dans 
scène 

voiture
découverte descendant rapidement 
la rue se trouvaient un homme et 
une femme qui paraissaient enga­
gés dans une violente discussion'

D’ORNEMENT B. BAÜBANGB
0 «0 0 70
l) 00| «Irai, miW par l'âge, a» 

llene 4. sa toaga. mai,an 
ishé «a Marnai d* la balte 
a rieille «glias de Seim-Au- 
montraH 4* M main trem- 
lir. de cm,bel naval de l'd- 
plaaiaara vaiasMui anglais.

BEI 03 ET CONFORT FOUR LES 
MAI.ADES

RUE ST-CARLES BORROMMÉS

A l'ancienne place de Mr Andrew Kelly, 
prit du bureau de Poste

JOX.XETTB
En invitant ses ami» et lé public en 

général de vouloir bien continuer à l’en- 
courager. Mr. CIIAMFOUX attire spécia­
lement l’attention de Mers, les marchands 
de la campagne, sur son stock de Farines 
Thés et liqueurs de toutes sortes, qu’il 
vend à des prix tellement réduits, qu’ilâ 
ne peuvent manquer de donner la plus 
grande satisfaction à l’acheteur.

Mrs. P. CHAirroUX. informe aussi

2 10
0 10

J’attirerai votre attention sur :’assort- 
ment d’arbres fruitiers et d’ornement que 
j’offre en vente.

Je propage seulement les variétés qui 
résistent à notre climat, et dont Je mérite 
est reconnu par les Sociétés «l’horticulture 
de Montréal, et du comte de L’Islet

Pommiers, Pruniers, Poiriers, Gerisiers- 
Vignes, Gadelliers, Groseillers Framboi­
siers. Ronces, Fraisiers, Erables argen­
tées, Erables Negundo (à Giguère)— Peu 
pliera argentés, Maronniers, Ormes, Lhè 
nés. Arbustes de janlins, etc., etc.

Fraisiers “ Sharpless, ’’ produisant dos 
fraises de 5 à 7 pouq^a de tour.—50 cts. la 
doz.—s$3 les 100 plants.

J’expéilierai par la malle, à mes frais 
les fraisiers “ Sharpless. ” Iis seront pa- 
quelés dans la mousse Envoyez-moi 05 
cts. en timbres de posto, et je vous expé­
dierai douze plants “ Sharpless ” ou 30 
plants pour S 1.00 en septembre.

Timbres de poste acceptés pour mou­
lant» au-desssous d'une piastre. x 

Adressez A
AUGUSTE DUPUIS, 

Village des Aulnaies, 
Comté L’Islet,P Q

" La Panacék drs Famas-ks de Brown ” 
n’a pas d’égal pour soulager la douleur in­
terne. Elle guérit la douleur dans les cô­
tés, les reins ou les intestins,

LÉr.qsiKS et Fruiti

. le mal de 
torge, le rhumatisme, lo mal de dent, le 
umbago ou toute autre espèce de douleui 

ou xle mal. “Elle activera certainement la 
circulation et nous guérira, car son pou­
voir d’action est merveilleux. “ La Pana­
cée des Familles de Brown. ” étant recon-

0 70Patates (2 nrthots .
Navels par minob'.
Garottes do - 
Oignons par minot.

" par tresse.
Ait par tresse,-....
Fèves par minot 
Choux (la pomme).
Noix par minot....
Pommes par minot,

Laiterib bt Divers.

de Vàaqeelaln ne serail- 0 4)it de le volonté et la voitur\ et sans même s’avoir de

J[uoi il s’agissail, encouragent la 
emme de la voix et «In geUe. Celui 
qui recevait cette dégelée du coups 

de fouet, s’accrochait d’une main à 
la voiture et cherchait vainement à 
se protéger le visagoavec l’autre. Les 
chevaux effrayé», commençaient à 
s’embeller ; mais la femme, exilée 
par la foule, n'eu

Carneau a con-
rhisloire de son

0 08

M. LOUIS ROBITAILLE
riIARMACIEN,

PLACE DU MARCHE
Est maintenant l’agent nommé pour Joliette et ses environs, 
ties lunettes n ont pas d’égales p.iur les qualités qu’elles possèdent de préserver 

la vue,ou la satisfaction et le confort qu’elles font éprouver à ceux qui les portent. 
Leur usage n’altère point la vue ; tell.*roenl que l’on s’en sert pendant beaucoup 
d’années, sans qu’il soit besoin de les changer.

ti’est pourquoi elles sont les moins chères et les meilleures.
tiommo il y a beaucoup d’imitations de nos lunettes nous avertissons le publie 

qu’elles portent toutes la marque r

0 50de IS57, cité 0 00raconta un trait

mais la femme,
continuait pas 

moins à fouetter sa victime de toutes 
ses forces.

A la fin,' la voilure étant arri­
vé à un tournant, l'homme a été 
précipité sur la chaussée par un^ 
brusque cahot. Il s’est relevé ce-' 
jiendanl sans aucun mil et on l’a 
jgue alors, après avoir ramassé son 
chapeau tout bossé, se sauver de 
toute la vitesse de ses jambes dans 
la direction d’un tramway arrêté 
non loin, monter sur la plateforme 
er sonner le signal de départ. Ot 
homme n’était autre que le ronduc 
leur du tramway, au.jael s’était lé­
gèrement heurtee, quelques instants 
auparavant, la vov.ure que condui­
sait la femme. Là-dessus le conduc­
teur, furieux, avait arrêté sou tram­
way, »auté dans la voiture conduite 
par la femme et demandé brutale­
ment à celle ci l’autorisation dont 
elle devenai tétre munie pour condoi 
ré dans les rue» de la ville. C’est à 
cette sommation que la belle pro. 
meneuse avait répliqué k coups de 
fouet, et quant le conducteur est 
Limbe de i* voit.ire elle a continué 
franqmllement sa rouie an trot de 
see chevaux, en sorte qu’on ignore 
encore son nom

Pierre bond, ce qui lui permet de vendre le whis­
ky et le Hye, par baril au même prix, queheure à

l’estomac, et pour les douleurs et les maux 
de toute espèce, ’* *

celui du gros à Montréal.
S0TUne visite est respectueusement

Beurre irais A la livre ..... 0
do salé do ..... 0

Œufs par douzaine......_ 0
Saimioux par livre ......... 0
Sucre par livres.......... 0
Sirop d’erabie par gallon- 0
Miel par livre,........ . 0
Laine par livre 0

r _ et est en vente chez tous 
les droguistes pour 25 cents la bouteille 

i-I5-’84> lan
sollicitée.
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Laine en écheveau par liv. 0
Savon ............... ..................«i.. 0
Peaux par livre 0 NOTRE-DAME et PLACE LAVALTRIE 

" Block Fisk” JolietteFoin par 100 bottes 
Foin par botte....* 
Paille par botte...» 
Etoffe la verge

-dette
Etes-vous atteints du rhume de cer­

veau. qui dégénéré presque invariable­
ment en rhume, de poitrine, faites usage 
au «fébut de la maladie de la POUDRE 
CEPHALIQUE du Dr Bar«iy, remèdo 
Infaillible pour cette indiposition. Prix : 
seulement 10 cents Ja boite.

LES ALLUMETTES STANDARDA l’Enseigne>du
i d’entre elles, dé- iOVGB

MARCHÉ DE SORELrases blenches et iblic sera heureux d’apprendre que
il rédigé «lavance MM.Fréchette à Cie, fabricants des allu­

mettes Standard No I, Trois-Rivières, ont 
entièrement réparé les dégâts causés h 
leur établissement par le feu. Cette mai­
son a recommencé ses opérations sur une 
plus grande échelle.

Elle ne s’occupe que de la fabrication 
des allumettes appelées Rlamlard No I, vu 
qu’elles sont plus «leman.lées que toutes 
autres. La qualité de l’allumette Htan«lard 
No I est supérieure à toute t^utre sur le 
marché de la Puissance. 'A

de l’honneur qu’elle sèches et d’épiceries, qu’ils offrent en 
vente à des prix très réduits.

Ces Messieurs, feront aussi one spécia­
lité en fait de mi—«-—^ - - • •

Une visite est 
citée.

5-,186-ur

2 Oct 1886an pays
Mlle Kli- Le RENOVATEUR DE ROBSON, est la 

préparation par excellence pour rendre aux 
cheveux gris leur couleur primitive. 
Grâce à son usage, les cheveux acquiè­
rent une souple sse et nn lustre incom­
parables. Seulement 50 cents la bou­
teille. Essavez-le et vous serez satisfaits.

alors âgée de seize _$0 70 à $0 75Pois par minot........
Avoine «lo 
Sarazin do 
Fleur de camp p qlt

*• d’avoine........
•• de blé diode.. 
M de sarazin.... 

Lard par livre——_..

ipecluensement solli-
Blle plat beaucoup à la HOTEL RIOPELl'avoir esabraea*., lui <«'.--
pouvait faire pour elle.

la compagnie a
'jOUETTE

Rue Notre-Dame - - Joliette.BOIS DEFoire Majesté
LA PATE MAGIQUE POUR LRH RA­

SOIRS, est un article d'un grand mérite 
que tout homme qui se rase ne doit pas 
man<]uer de se procurer. Les barbier» 
font les plus grands éloges de cette pro­
para lion. En vente d#r^ tous le» maga­
sins, Prix . 15 cent» la boite.

Lard par 100 livre*.. 
B«rcf par 100 livres... 
Mouton par quartier. 
Venu do - .......
Volaille» par couple.

de la ruine fat touche A maintenant, dans ses chantiers à fo­
llette le» bois suivant» qu’elle vend aux On trouvera à cet hôtel, tout le confort 

désirable : bons lits, bonne table et li­
queurs de premier choix.

Cf" Une voiture est à l’arrivée de chaque 
train, à la gare de Joliette.

M. RIOPEL,
| Propriétaire

Mlle Vseqaelei» «t lai pria les pin» rédait», savoir
Dindes do —.. 
Oies do —
Canards do ........
Pigeon do ..
Outardes do --------- ...
Œufs par douz....._ ..
Beurre en tinette ......
Beurre par livre (frais) 
Saimtonx par livre.....

300,000 pieds, planche de pin 1 ponce 
175,000 “madriers •• 1 “
175,000 •• “ “ S “
60,000 « •• •• || ••
40,000 •• •« *• If*

EPINETTE
75^00 pieds plancbesèpl. et pmeh. I pen

pW^eUe parle an L Z. MAGNAN LB SPKCIFIQL'B ANTI ASTHM ATIQUB 
il. Dr Byron soûla,. imaa*dlateawl les 
pnraonnM q»l vonfconl de I’.stbM M de 
r oppression. Prix «0 cenu la Mm.

Ov pr*paratio.i Boni an venu- chai L. 
ROBITAELLB. pharmacien JollnU. «a

Le rai Le.»

lOLIBiTB

9MUUM
NERVOUS

DEBILITATED ME*;

Vol sacrilege 7-l-M.Vj-o-o.
ni de «ni en faire cou-

Défense d’avancerChouxPendant U nuit 4. mardi, de* 
misérable* se sont introduits dans 
l'église de Sainte-Geneviève.ont tri 
sé les troncs et en ont enlevé i.coo-

| mit. be be expert-Sucre do —~ 
Nyrop par gallon^.
Miel par livre.........
Oignon par tresse.. 
Oignons par minot 
Paiatiîs par minot _ 
Pomi

75,000 madriers de T “ 
*• proche î ••
- épinette 3 “
M ** de If e I# ••

BgOOO perches et piquet» et du 
t une grande quantité de âosz 
r, UUUs, porches à cùUmhaçe.hc

In marquis de 17,000 mwmgpg A VENDREraitvertâelne.Tl 
end one «lollnr.ss.eoele sentit donne par les présente.

aria que je n’entend pas être responsable ne reqniren while ftv 
bnn«lre«1 thonænd Quatre magnifiques Iota, dans ladésormais, d’aucune dette contractée parbandits ont ouvert le taberna- 

n*ta heureusement les vases 
|mgE«vwnt au presbytère, 

ce sa 
volants

Pané, de SLAleaia à
main qu'on ne hU ait avancéFève» écrit de ■pm» plainer» années.

cliajictC e propriétaire 
r raina.ICCLiDI PAUZÊFoin par 100 bottes

Partie par 100 botte».

MB


